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but d'effrayer ; ce sont des avertissements fondés sur ce que 
préparent actuellement et ostensiblement les députés et séna­
teurs qui ont forgé toutes les autres lois de persécution.

Le plan d’oppression, le plan d’anéantis "lient de la foi chré­
tienne,que nous voyons se dérouler, a été tracé il y a trois quarts 
de siècle et livré dès lors aux chefs des sociétés secrètes pour 
en poursuivre la réalisation. Les points qu’il comporte ont été 
exécutés à leur heure,avec line imperturbable persévérance. Et 
ce n’est point lorsque la secte voit qu’elle va toucher au terme 
quelle reculera: «Nous irons jusqu’au bout'» Ils ont ou l’auda­
ce de le dire ; et bien qu’on les voie s’avancer toujours d’un 
même pas tranquille, on ne veut encore en croire ni leurs pa­
roles, ni leurs actes. Et c’est pour cela qu’ils arriveront au but 
qu’ils se sont qssigné.

Si vous n’ouvrez enfin les yeux et si vous ne leur barrez le 
chemin, sachez-le, chrétiens et chrétiennes, vous pouvez encore, 
vous, faire votre salut, grâce à votre acquis en fait de lumières 
et de vertus ; pour vos enfants ce sera chose impossible.

(Semaine religieuse de Cambrai.)

La franc-maçonnerie en France

Tout récemment, M. Combes, premier ministre de France, 
passant à Narbonne, s’entendit féliciter de la façon suivante 
par le vénérable de la loge maçonnique de l’endroit:

Nous vous remercions des services inoubliables que vous rendez 
à notre France, à notre République, en nous débarrassant des con­
grégations de toute nature, de toute robe, protégeant ainsi l’enfant en 
laïcisant l’école, préparant de bons citoyens pour la grande cité future.

Nous avons assisté, inquiets mais confiants, aux luttes jésuitiques 
que les derniers des Basiles livraient au ministre de défense et d’ac­
tion républicaine ; mais nous n’avons jamais douté de l'honnêteté, 
de la franchise, de la loyauté et, surtout, de la volonté inébranlable 
de notre très cher et illustre frère Emile Combes.

Voici la réponse de M. Combes :
L’idéal de la Maçonnerie est trop connu pour qu’il soit nécessaire 

de la venger des calomnies dont elle a été l’cbjet. Elle a été, d’ailleurs, 
à la Chambre l’objet d’un grand débat dans lequel son oeuvre a 'été 
exposée et défendue.

On sait maintenant que la Maçonnerie est synonyme de libre-pen-


